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SOCIETE VAUDOISE DES OFFICIERS
Le redacteur responsable du «Bulletin des officiers vaudois»:
Cap Olivier Bercher - Rue Collet 5 - 1800 Vevey

Miroir aux alouettes
Par Jean-Pierre Ehrsam

Un projet, la construction
de l'Europe de Maastricht,
diviserait profondement la
Suisse, dit-on Un projet de
Grande Europe somme toute

guere nouveau, que les
Romains, Charlemagne,
Napoleon, pour ne citer qu'eux,
caresserent aussi.

Notre Constitution, c'est
bien clair, garantit au
citoyen le droit d'avoir son
opinion. Pourtant, et curieu-
sement en Suisse romande
surtout, une sorte d'ostra-
cisme concerte et soigneu-
sement entretenu, qui n'e-
volue pas depuis plus de
trois ans, alors que le projet,

lui, evolue vite, frap-
Pe les non-partisans... et
divise

Cet ostracisme a ete
genere par le fait que certains,
faisant fi de l'esprit
democratique, se sont arroge le
Privilege de truster
l'information en mettant la main
sur les medias. Ainsi, se
sentant plus forts que
jamais, ceux-ci donnent alen-
tour, plus encore que de
coutume, leurs avis obse-
dants, absolus, tout en affi-
chant un beau mepris ä
l'endroit des opposants, ces
Paysans arrieres et...
patriotes

L'UE en gestation offre
donc aux politiciens, aux
professeurs d'economie ou

de sociologie, et aux ponti-
fiants gourous mediatiques
« specialises » du serail,
une vaste estrade du haut
de laquelle il leur est loi-
sible de haranguer le bon
peuple, de pratiquer, quasi
officiellement, un prosely-
tisme bien peu fair play.
Souvent sectaire, unilaterale,

cette information, ä des-
sein brouillonne, dirait-on,
seme le plus grand trouble
dans les esprits. Le citoyen
ne sait plus que penser
et se pose de nombreuses
questions auxquelles fort
peu de reponses bien docu-
mentees, objectives, ont
ete fournies. Or, une reponse

claire, non partisane, faite

aux questions suivantes,
prises au hasard parmi tant
d'autres et citees ä titre
d'exemple, serait surement
de nature ä redonner ä

l'information le credit sans
lequel eile n'est rien.

Le World Economic
Forum et l'IMD Lausanne
auraient, en matiere de com-
petitivite, classe la Suisse
au 5e rang mondial, apres
les USA, Singapour, Hong-
Kong et le Japon, mais
avant l'Allemagne et tous
les autres pays de TUE
(CoZ 14.12.95). La Suisse
est pourtant regulierement
accusee d'accumuler du
retard dans tous les domaines,

et en particulier dans
celui-lä... pourquoi

Au mepris semble-t-il des
Conventions de Maastricht,
la France procede ä de
nombreux essais nucleaires;

eile continue de retarder

l'application des
aecords de Schengen, dont
on peut des lors douter de
l'utilite; on la pretend aussi
leader en matiere de livraisons

d'armes aux pays du
tiers-monde; pour 1994, on
a peine ä le croire, il s'agirait

d'un marche de 11,4
milliards de dollars (NZZ
11.8.95); les clauses du traite

de Maastricht ne sont-
elles pas contraignantes

Pour le professeur Ralf
Dahrendorf, commissaire ä

Bruxelles, secretaire d'Etat,
« la majorite des decisions
europeennes produits
de comites de fonctionnaires

seraient prises sans
discussion par le Conseil
des ministres » (Der
Spiegel 50/95). Est-ce
vraiment possible

L'Allemagne verserait chaque

annee ä Bruxelles 42
milliards de DM. Vrai ou
faux

Une histoire tauromachi-
que pour la bonne
bouche... L'UE verserait aux
eleveurs espagnols 340 DM
par taureau occis dans les
arenes, soit, en 1994, un
montant de 2,4 millions de
DM. Pas de question
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Les Helvetes, peuple
ignorant, manquent « d'esprit

d'ouverture » Ce sont
les gourous qui le disent.
Or, chacun sait que, dans le
domaine de la formation
superieure, dans celui de la
recherche, les echanges
actives par les Euro-Guichets,
Erasmus, SWITCH (sur
Internet depuis 1987), les Eu-
ro-info-centres, les points
de contact pour les
programmes europeens, de
nombreux aecords
internationaux, et surtout les
lignes si importantes, si
nombreuses etablies par
les entreprises elles-memes,

existent et se developpent

sans cesse. II est faux,
inelegant, provocateur, d'in-
sinuer que les Suisses
restent les bras croises.

Nos entreprises exporta-
trices ont toujours ete tres
dynamiques ä l'etranger,
cela va de soi. Rassurant de
savoir que, pour ce faire, il
ne leur a fallu ni l'avis des
politiciens, ni celui des
medias; en effet, point n'est
besoin d'electeurs ou de
scoops pour chercher,
decouvrir, imaginer, innover,
construire, produire, en un
mot, pour travailler et vouloir

prosperer.

Alors, ce mythique «

esprit d'ouverture » sans cesse

rabäche Roupie de san-
sonnet, ou panacee pour,
par exemple, s'en aller etu-
dier dans les universites ul-
trasurchargees de France,
pour trouver du travail en
Allemagne (4 millions de
chömeurs), en France (3
millions de chömeurs), ou
pour investir et s'installer
au Portugal, en Suede, en
Irlande

En conclusion, notre pays
n'est pas « divise » ; il est
simplement « partage » par
deux courants d'opinion.
C'est democratique. S'agissant

d'europeanisation, les
uns y voient la Solution de
presque tous les maux, les
autres un miroir aux alouettes.

Aider les deux tendances
ä se comprendre, ä

s'estimer, ä travailler
ensemble est juste et
necessaire. Les desinformer
sciemment confinerait ä la
fourberie et ce serait la pire
des absurdites que d'en faire

deux dans « ennemis ».

II est donc tres souhai-
table que nos « informa¬

teurs » changent radicale-
ment leur maniere de
renseigner, de dire, de presenter

les choses. Qu'ils s'habi-
tuent ä prouver honne-
tement, simplement, ce
qu'ils avancent, qu'ils
jettent aux orties tout negati-
visme sterile, qu'ils fassent
preuve desormais d'une
objeetivite digne ä la fois
de la gravite du sujet, et de
la notoriete ä laquelle ils
pretendent.

Nos compatriotes leur
sauront gre de cet « esprit
d'ouverture »-lä I

J.-P. E.

Adolf Ogi et Armee 2005

Samedi 16 mars 1996 ä Berne, devant la Conference des presidents
de la Societe suisse des officiers (SSO), le chef du DMF s'est exprime
sur l'avenir de notre instrument de defense.
Les echos qu'en ont fournis les medias ont ete tres partiels. Voici les

grandes lignes de son expose :

Le chef du Departement militaire federal a defini dans un premier
temps le style de conduite de son departement. II veut:

- favoriser une politique de « management » mettant en avant le travail

en«team»;
- privilegier la responsabilite, la competence et la sphere de decision

;

- donner au DMF une identite et une philosophie d'entreprise.
L'avenir de l'armee, c'est avant tout la mise en ceuvre de la nouvelle
Organisation, la mise ä jour de la politique de securite exterieure
devant deboucher sur la creation d'un Departement de la securite, cela
dans le cadre plus large de la reorganisation du gouvernement.
Le Conseiller federal Ogi a reaffirme sans ambages que la mission de
l'armee est la defense militaire du pays, que les forces armees se
consolident dans la reforme et dans l'efficacite de l'instruction. C'est
lä que notre responsabilite d'officiers est engagee.
Le volet«reforme 2005 »a constitue sa conclusion. La baisse des
effectifs dans les prochaines annees est un fait, et il faudra s'y adapter,
peut-etre avec une professionnalisation accrue de certaines
fonctions.

Malheureusement les medias n'ont repris que ce volet en faisant une
simplification typique : ils ont titre« Armee 2005 plus petite et
professionnelle », ce qui frappe plus l'esprit du citoyen moyen que la vera-
cite du propos pris dans son contexte.

J.-Fr. Richon
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Nouvelles de la commission
de recrutement
Parrainez!

Vous etes-vous dejä pose
'a question de ce qui fait la
force de toute association ä
Part sa finalite, ses objec-
t'fs, une assise structurelle
et une sante financiere

A l'heure oü nous devons
faire mieux connaitre notre
volonte de defendre notre
Pays, dont notre armee est
l'un des principaux garants,
toute societe militaire a un
röle important. A ce titre la
Societe vaudoise des
officiers (SVO), partenaire de la
Societe suisse des officiers
(SSO), contribue pleinement

ä informer et ä former
l'opinion publique. Dans un

avenir proche, la possibilite

pour notre Societe de
compter sur la presence en
force de membres repre-
sentera l'un des facteurs-
cles de reussite dans les
nombreux combats
annonces.

Afin de demontrer d'une
maniere organisee et
systematique notre capacite ä

rassembler, informer,
mobiliser, diverses actions
sont entreprises actuellement.

La commission de
recrutement concentre ses
efforts en amont, par des
actions prospectives et de
relances. Les presidents de
groupements, appuyes par
leurs comites, s'attachent ä

accueillir, integrer, mobiliser
les nouveaux membres.

Malgre les efforts consentis
dans la variete des activites
offertes, la SVO a enregis-
tre en 1995 171 demissions,
29 departs naturels et 60
admissions. Pus de 50 %
des officiers domicilies
dans notre canton n'ont
pas (encore.... rejoint
nos rangs.

Restant cependant per-
suades que, de toutes les
methodes de communication,

la publicite de bouche
ä oreille constitue un canal
privilegie et afin d'assurer
le propre succes de la SVO,
nous faisons appel ä votre
soutien. Par avance merci.

Photocopiez Decoupez I Informez Suscitez Rassemblez Recrutez

Nous restons ä votre disposition pour tout appui materiel ou pour toute information.
Pour la commission de recrutement: cap M.-A Genillard (tel. : 022/361 12 40, le soir)

Formulaire d'adhesion
Je souhaite devenir membre de la Societe vaudoise des officiers

Grade :

No m : Prenom :

Date de naissance

Fonction :

N° postal

Date :

Arme : Incorporation

Rue/N°:^

Domicile :

Signature :

A renvoyer ä : Societe vaudoise des officiers, commission de recrutement, Case postale

3906,1002 Lausanne.
Pour tout complement d'informations : Tel. : 022/361 12 40 le soir.

RMS N 5 - 1996



Rrm [JMtteüriis©

Activites de la SVO en juin 1996

Groupements regions
morgienne et la Cöte

5 juin : 18 h 00 :

Entrainement en vue du
tir-intergroupements SVO
au pistolet (tir au Fass aussi
possible); renseignements
aupres du Major EMG Alain
Jaccard (tel. prive: 021/
802 45 15, tel. prof. : 031/
324 11 95).

Groupement
du Gros-de-Vaud

13 juin :

Stamm des 17 h 30 :

AI'Hotel de Ville d'Echal-
lens.

Groupement
de Montreux-Aigle

9 mai : 20 h 30, au Centre
d'instruction de l'Est Vaudois

de la protection civile
(CRIE) ä Villeneuve :

Conference du major Henri
Rollier:

« L'accident chimique du
29 juin 1994 en gare de
Lausanne : Problemes de
conduite et enseignements ».

Groupement
de Vevey et environs

28 mai: Visite du musee
de la police de Sürete
ä Lausanne
6 juin (12 juin :

date de reserve) :

Visite de la tour de
telecommunications du Mont-
Pelerin et de ses installations

; renseignements
aupres du cap Olivier Bercher
(tel. prive : 021/921 44 94).

Groupement
de la Broye

Nombreux entrainements
au tir au pistolet, au stand
« Les Avanturies,
Payerne ».

Renseignements aupres
du cap Roger Stalder (tel.
prive : 037/65 19 76).

Activites
cantonales SVO:

14 juin 1996 : tir inter-grou-
pement ä Chamblon
de 16 h 00 ä 21 h 00.

Bal SVO :

nouvelle formule
Samedi 9 novembre

1996, l'Hötel Beau-Rivage ä

Ouchy-Lausanne nous ou-
vrira ses portes des 21 h 30

environ et l'orchestre fera
danser les couples
jusqu'aux petites heures du
matin.

Pour que le prix ne soit
pas un obstacle ä votre
participation, la partie gastro-
nomique a ete supprimee.
Chacun, selon son desir,
pourra jeüner, diner chez
lui, se faire inviter chez des
amis, se rendre au restau-
rant, voire au Beau-Rivage,
soit ä la Rotonde, soit ä la
Brasserie.

Seule votre presence et
surtout votre enthousias-
me sont indispensables ä

la reussite de cette soiree.

Vous recevrez plus tard
un bulletin d'inscription.

Notez la date dans vos
agendas!

8 mars 1997 : Assemblee
generale SVO ä Montreux

Centre d'histoire
et de prospective militaires

27 juin 1996 au Pavillon
General Guisan, av. Gene-
ral-Guisan 119, ä Pully :

Cours d'histoire du colonel

Pierre G. Altermath :

« Pourquoi l'armee suisse
n'est-elle pas prete ä la

guerre en 1939 »

IV RMS N 6 -- 1996


	Défense : Société vaudoise des officiers

